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l’actu vue par Dano

Une piqûre d’abeille ou de guê-
pe provoque, le plus souvent, 

une vive douleur cutanée locale. Par 
contre, chez les hypersensibles aux 
venins d’hyménoptère, une seule 
piqûre va provoquer une réaction 
qui s’étendra sur l’ensemble du 
corps. Les symptômes sont une ur-
ticaire, un gonflement cutané, mais 
également une difficulté respira-
toire. Dans le pire des cas, c’est le 
choc anaphylactique (gonflement 
du cou, par exemple), une réac-
tion allergique gravissime qui si 
elle n’est pas traitée dare-dare aux 
urgences, peut s’avérer fatale. En 
Suisse, on estime que 3,5% de la 
population comporte un risque de 
faire une réaction allergique grave. 
Et chaque année, quatre personnes 
succombent aux venins de guêpe 
ou d’abeille (les accidents de la rou-
te tuent bien plus). Les personnes 
âgées sont à risque, ainsi que celles 
qui utilisent certains médicaments 
pour l’hypertension.

Médecine allopathique
«La désensibilisation demeure effi-
cace avec une protection de l’ordre 
de 90%», affirme le Dr. Denis Comte, 
médecin-assistant au sein du ser-
vice d’Immunologie et d’Allergie du 
CHUV, à Lausanne. Elle peut être 

pratiquée selon la méthode «ultra-
rush», un protocole qui consiste à 
modifier la réponse immunitaire 
du patient en lui administrant des 
doses progressives de venin par in-
jection sous-cutanée pendant toute 
une journée à l’hôpital. «Il y a peu 
d’effets secondaires aujourd’hui, 
assure le Dr. Comte. Les venins uti-
lisés sont purifiés. Après quelques 
semaines de désensibilisation, le 
patient est déjà protégé. Nous re-
commandons toutefois au patient 

allergique d’avoir une trousse de 
secours qui contient des antihista-
miniques, de la cortisone et une se-
ringue d’adrénaline auto-injectable, 
pour une injection intramusculaire 
dans la cuisse».
Ensuite, la désensibilisation se 
poursuit au rythme d’une injection 
par mois, pendant trois ou cinq 
ans.

alternative douce
Bonne nouvelle pour les allergiques 

Jardin secret 
Isabelle Macheret
Fondatrice de «Au cœur du Niger» 
www.aucoeurduniger.ch

Elle rêvait d’aider l’afrique. Elle l’a fait.
Voilà une femme de cœur et de tête, animée d’un cou-
rage, d’une générosité et d’un dynamisme hors normes, 
dont la simple présence illumine tout l’espace. Après avoir tâté de l’humani-
taire au sein de Médecins sans frontières, frustrée de voir son action limitée 
à de l’assistanat, Isabelle Macheret crée en 2009 sa propre association, «Au 
Cœur du Niger». Le but de cette femme de 36 ans, qui depuis partage sa vie 
entre Romont et le Niger, est de venir en aide aux enfants des rues et de sortir 
des filles mères de l’enfer de la prostitution, en leur apportant des repas, un 
abri et surtout une formation, clé de l’autonomie. Dans la région de Zinder, 
au cœur du Sahel, l’une des plus pauvres d’Afrique, Isabelle Macheret a pris 
sous son aile 55 filles de la rue âgées de 11 à 14 ans et des filles mères âgées 
de 14 à 18 ans avec leurs bébés âgés de 4 mois à 3 ans. Son association est 
en passe de construire un centre de formation alimenté à l’énergie solaire, 
avec dortoirs, salles de classe, infirmerie, cultures et élevage. Au programme, 
alphabétisation et cours de couture, tricot, broderie, cuisine, calcul et fran-
çais. Cette vocation s’est imposée à Isabelle après avoir surmonté de lourdes 
épreuves, dont la guérison d’une maladie grave. Elle quitte alors un emploi 
lucratif dans la finance pour réaliser ce rêve qu’elle exprimait déjà à l’âge  
de 7 ans: «Je veux aller sauver les petits Africains!». Un rêve devenu réalité, 
et qui tient désormais dans cette puissante promesse: «Etre là pour ces en-
fants le plus longtemps possible, en ayant toujours le même amour…».

Elle aime: la liberté, la loyauté, l'intégrité
Elle n’aime pas: l'injustice, les manipulations Texte: Serge Noyer

aux piqûres tout court. La médecine 
douce offre une alternative à une 
désensibilisation à l’hôpital. Na-
turopathe à Romanel s/Lausanne, 
Fabienne Jordan-Grossrieder a été 

allergique aux venins d’hyménop-
tère pendant 25 ans et ne s’est ja-
mais fait désensibiliser, «parce que 
trop contraignant». Elle propose 
une désensibilisation avec la mé-
thode NAET et la bio résonnance, 
des techniques indolores qui «réap-
prennent en quelques mois au sys-
tème immunitaire à reconnaître les 
substances auxquelles il est intolé-
rant, et non plus à être hyper réac-
tif». Elle affirme ne plus être aller-
gique et obtenir de bons résultats 
sur ses patients. «Cependant, pré-
cise-t-elle, les médicaments allopa-
thiques doivent toujours être dans 
la pharmacie de secours jusqu'à ce 
que les traitements aient été bien 
intégrés par tout le corps».

Murat Karaali

«On apprend au système immu-
nitaire à ne plus faire d’hyper 

réactions aux substances aux-
quelles il est allergique.»

F.Jordan-Grossrieder, naturopathe

Comment contrer les venins des abeilles 
Médecine  Une parade existe pour les allergies aux venins d’hyménoptère: la désensibilisation douce ou à l’hôpital.

Les réactions allergiques au venin d’hyménoptère peuvent s’avérer fatales. Mieux 
vaut donc se faire désensibiliser. DR
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